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CO jACS.

Le petit Prudhomme à son père:
-Papa, Robineon dans son il,

ust-ce qu'il a ou 4 croix du mérite
agricole ?

-Jo l'ignore, mon enfant, maisest
certain qu'il en dtait digne, et qu'avec
un peu d'intrigue, il aurait pu lie la
décerner.

A un vieux guerrier réputé entre
tous par sou courage;:

-Vous n'avez jamlaisi eu peur, gé-
ndral ?

-Non I ah i si au fait...
-Et de quoi dune ?
-D'un': paire de bottes neuves!

Si Parim a es d.es.ous que le re
gard use à peimie uinder, il a niIiS 5.<1
dessus (ue bien t 1i coinaisent, cos
dessus où vivenit de nobles .tces qie
le ciel Voit plus Ilue ioUs les voyoi»,
-car elles iit plus prè;s d. lui que le
la terre où uous raitipuis.

Un ivrogne exécutant le !oig de la
berge de la tine ds zigza llitL-
tiques, finit p]ar IUUit'r à l'eau.

témoin de ce plogiieuin. Qui a bu, bui
ra

Entendu laIs une gare le village,
un 13 et le vcailrei :

-En411Chemin de fer, unt trieze et
vendreli !V!îous n'êi.us dine pas iiu-
persticieux, père Mathuriin?

- Nous savez, c-es hoses-là, on y
croit sans y croire... Diu re,te, ce
n'est pas moi qui pars, c'e.t m1a femu -
me.

Une damîie, pas j li du t ii, vient
de prendiru conîigé le la ait re le
la maison. Celle-Ci dit, à G rilbiiliard:

- Uomnîaiît la t.rouvez-vous ?
-Je ne l'ai jamilais vue, répond

'Gribouillard, maiis elle doit, Ctre bien
.chaude.

Entre pIColier à in 1aligne:
-Que pensez-vous, oiin ilher Cil-

lègue de l'idée grandioPe de l'aris
port de mer ?

-Oh i ce que nous allons Cpchur
de cex s poissous

Au contrôle d'un théâtre qui at-
tend sou publie et qui ne voit, rien
venir.

-Nous souniieis encore ficlhus le
n'a1voir pas un chat.

-Dame, par ce temps de ctiein

Le baron de X... an conitu Y...
qui a a ttri-vingt-dix-sept ans:

-Vous n Vous étes j.,Jamais battu
en duel ?

- Pas encore !

Les "I avocates ' en Amérique
Les Etats de Pensylvaniie et de

New-York, ei Amérique viennent.
.d'adntett-re les mluimes aiu droit. de
porter lit robe d'avocat ou, d imoins,
de plaider devant les tribunaux.

La première " IavocateI" est M Ie
Carrie Kilgoru, qui ai lutté depuis
1874 jusqu'à ce jour pour être alii-
se à pratiquer devant la cour de ju-
-tico.

Toujours éeonduite, Mine Kilgere
'ne s'&st pas tléouragée, et elle vieit.
de triomipher.

Ce que fnlinuie veut les Ihommes fi-
nissetit toujours par le vouloir.

Dans un hôpital d'une très grande
ville diu Midi, le chigurgiencil elince
.s'approeble d'un lit et tate le pouls
d'un malade :

- Oh i! s'écrie-t-il, il va bieni miienx
qu'hier.

-C'est vrai, nonsieur le docteur,
répond l'infirmier, mais ce n'est pas
le mOmie ; le uilade d'hier est mort,
et. celui-ci a pris sa lace.

- Alors... c'est différent... Eh
bien I qu'on lui continue laî mi6miie ti-
sane ...

Cours d'histoire:
La professeur.- Autrofois, mes-

sieurs, on prenait des villes au son
des violons... avec des archers,

Li CANArDparail tous les samedit. L'abonnementeside
50 ceontins par année, invatriablemenit paable d'avance
Un ne prend pas d'ablionnetment pourin moinelun an. Nous
le vendons aux anrt<' ull continsl ldouZaine, payabli'
tous les mois

Annonce!s : Premièrei niîertion,1l0 c"ntlris parlig-ie 'cha-
ques<rtionsubsenît.ein euntins parlignn.ftnnelitions
spéciale.s pouir les anunncs à long terme.

A-tre-sseiztovnte. n:oinmunieationF et tnutee-emisesd'Par-
gentl .

Madam1 13111 Bomni <cîlert demIelirn iILdants le1 cuvir'ons
classiques dii viliage St. Cunétonde pssède un poulail-
lIr superbe qui lait sou orgueil "t Sa gloire.

Vinîgt et ani Su jets, pas un de puils pas un de moins,
composent la colonie que :le nombreux amateurs aiment
à visiter.

Mmiei taseouillard une des amiies de M im3îiibeilert.
vint hier à SI. u unégune et après les politnsses d'insaues,
s'en alla tout iaturullemeut voir la gelit eipluuaée coque
tant guiemein, dans ,son retiro. Couie la visiteuse s'ex-
Clamait avec une surabondatneo téuoigi.ant d'un admiiira -
tion sans borne-, lia liropriétaire fut tout à coup appelée à
sa ciisiniiie par la fuite iuprévue d'une soupe au lait qui
f'r.hiissat mutiieusemîîeit les bords de son récipient.

Mme Rascouillard resta seule. Quelle pensée tónèbreu.
se surgit tout à coup dans sou cerveau ? Mystère! eût
répondu Ponson du Terrail. Toujours est-il que mettant
à prolit cette sollitude, elle tira de sa pobe un couteau
bien alilé, saisit par le cou un de 'es beaux pouilets, tous
lîailiers uicome des entats gâtés, et lui coupa la tête
avec la dextérité d'nu exécuteur de liautes ouvres.

Le trim-e comiiius, Mue Iavcouillard tacha le cadavre
sous son tablier et., voulant sam': doute au plus tôt repat-
tre oun est.mae du fruit de ce crime odieux, elle prit
congé de Mine B..., avec dliypucrites démonstrations de
Symipathie.

Mais ltprovidence veillait DIes enfantsat.errés, muets
d'horreur avaient assisté auii iassare. Avec la touchante
ingéniosité de leur âà , ils s'en vinreut rendre compte de
l'assassinat et des circuis'auces qui avaielnt accompigné
sa perpétratiou.

Mie llomiibeinlert. lit Ialippel de ses pensionnaires. Il eu
manquait ua I Le plus be.atu, le plus crâne, qui répondait
ait nîom hielliqueux de Solitan.

8aisie d'horreur et de colère, elle partit à la pouirsuite.
le la iratresse, avec la rapidité que seuil peut domner
l'espoi d'une vengea nce pr haine. Essu lée, hors il lia
leme, sari. des gesu$ s désespérées coile le soldat <le
M aon, elle arrive ià lai rue St.. Joseplh et trouve la
mialieiureuise Iaim Rasconillard tiui s'apprêtait à in ter
sur un Char urbain

Un' ' uMal eiimimiî<de " (lisez un homme de police) se
trouvait. la et. Mmue asetuihtard li. un appel déesspiéré
ai me uîUI eali'îIîlirmie qpui ael-rCev':iI. une large tache du
sang qui i<i s lait le abliier d la fugive flaira un mys-
tOre..

-Vous cae'z une vOlaiille, inad:anme ? où l'LLvez-vous
prise ?

-Mais, nionsieur, je n'ai rien... ce sang est à moi...
j'ai saignéuli liez...C

- Eu ce poulet ?... dit-il en arraichant bru.queuicnt le
volatile décalité.

-Arrêtez I... eriait pendant ce temps Mme Bobem-
leit. Ai tvol-ur !... asassin...

oit s'asseble, un s'expliqe, le cadavre est mis bous
sduestre, l'assassini est conduit au violon.

- Son double eriue s'agrave encore à ce moment. Elle
de sa poche, lponu s'esuyer .es yeux, ita mouchoir souillé
de saug aux initiales le la trop confiante Mule Bomben-
lert.

Meurtre d'un animal domestique, vol de linge, son
all'aire est mauvaise.

Mmue Bonbenlert est inconsolable de la perte de son
coq.

-Pauvre chéri, dit-ello en tremblant, veillez bien sur
son petit corps, monsieur le policeman. Je veux l'enter-
rer décemment. quand on nie le rendra.

-Madame, faudrait mieux le mauger.

H!o ho !i ho !

DEVANT LE MAGISTRAT

Oui mon bei.;ue. C'était pour soigner
tout simplement :

Une persécution, quoi !

la petite fille1

UNE RABELAISERIE

. an.s un certain pays barbare, non p-li en mSeurs et
bien différent du nôtre, il y avait un mari si pervers d'etn-
te deient, qu'ayant acquis en mari'age une femme muîoet.
te, s'en ennuya; et voulant se guérir de cet ennui. et en'e
de sa mtuotteie, le bon et cotsidéré mari voulut qu'elle
parlat, et pour ce, eut recours à l'art des médecins et
eirurgiens, qui pour la détmuettir, lui ineisèrent et bis-
touriserent uiii enciliglote adbérant au filet. Brcfelle ru-
couvran lité de langgue; mais icellc langue vou ant récu-
póérer l'oisiveté palissée, parla tant, tant et tant, que c'était
bénédiction. Le mari,,lassé, recourut au médeci, le pri-
ait et conjjurant, qu'autant il avait mis de scitnee en
Suvre pour faire caqueter sa lemnnme lunette, autant il ta
eniployat pour la faire faire. Alors le médecin. confessant
que limité est le savoir médicinal, lui dit qu'il avait bien
pnuvoir de faire parler f'emn, nMais que faudrait art
bien plus puissant pour la flaire fluire. Ce nonobstant, le

.ari supplia, pressa, insista, porsisu ; si bieu que le sa-
viintissunie docteur découvrit, en un coin des registres de
son cerveau, remède unique et spécifique contre icelui
interunuable parlement le femme; et ce remède, c'est
surdité de mari.- Oni-da, fort bien, dii, le mari i mais
de ces deux maux, voyons quel sera le pire ; ou entendre
la femme parler, ou ne rien entendre du tout.

Pendant que le mari là-dessus en suspens était, méde-
cin d'opérsr. médecin de médicamenter par provision,
sauf à sonsulter par après. Bref, par certain charme de
sortiege médicinal, le pauvre mari se trouva sourd,avant
qu'il eût achevé de délibérer sil consentirait à la surdité.

Numa et Marius parlent de leur
edlébritéc dans leurs villes respective:

-A Bordeaux, dit Numa, lors-
qu'un dtranger demande: "lOù donc
reste, ici, monsieur Numa ? " tout le
monde répond: "lPrès des Quincon-
ce, parbleu ! "

-A Toulouse, dit à son tour Ma-
rius, quand un 6tranger demande où
se trouve le Capitole, tout le monde
lui répond :I" HéB! près de ciez mon-
sieur Marius'

Soirée intime:
Une jeune Anglaise chante une

romance sientimentale, montrant ainsi
un réel talent et... des dents d'une
longeur stupéfiante.

-Oh I dit tout bas une Parisienne
à son mari, cette jeune fille est admi.
rablement organisée pour la musique.

- En effet, jusque dans >a bouche
j'aperçois des touches de piano I

Au restaurant:
Cadet s'adressant aiu patron en

mnastiquant avec eflort :
-Qu est-ce donc que vous m'avez

donnjé 1l1 I
-- C'est un bifteck.

Non, monsieur, cela n'est pas
un bificek que vous avez fuit. cuire...
c'est un cuir que vous avez rait bif-
teck.

Le sot mesure vos talents à votre
faeilité de parole; le fin à ce que vous
savez ne pas dire.

Entre boulevardiers:
-Où irez vous, cher ami, preiidre

vos vacances ?
-En Italie. Je uie propos-a de pas-

ser quelques jours à Gênes.
- Alors, vous n'aurez pas de plai-

sir.

La vraie liberté consiste à pouvoir
faire tout ce que les lois permettent,
à ne pas être contraint de taire ou de
supporter ce qu'elles interdisent.

'J'rs ieunîe on peut jouer les fleux-
folet.s: miais il y a un â,e où il faut
redoubler ecs I uur pour en tfaire un
ainal ou un phare.

Le docteur 1... est pour ses maila-
des do la sévérité la plus rigoureuse.
Quand il leur ordone un traitement,
c'est pour qu'ils le suivent.

-Jamais vousnte faites de conîes.
sions, s'écriait unie de ses clientes.

-Pardo, repartit une aiie, il en
lait Quelhue foi., niais alors ce sont
des conciessions à perpétuité.

Sur l'impériale d'uu traumway:
- Beau temps ! pour un beau

tunips, c'est un beau temps.
- Je ne dis pas, miîai.i l'hiver est

meilleur.
--l>ourquoi cela ?

r 'emp~eche pas que l'été est pré-

-A cause?
-On boit mieux,

A la petite Madeleine lui dîne eu
ville:

-Quel gâteau veux-tu, mta cIé-
?ie ?

-Ceux lui sont collés ensemble.

Taupin f licito un soldat qui re-
vient. du Tonîkin.

-Vous devez, lui diiil, avoir rap.
porté beaucoup de bibelots.

-Moi, monsieuîr, j'ai déjà eu bien
de la pueine à me rapporter tout eu-
tier.

A une jeune mariée
-Vous savez lue le gouvernement

accorde une prime au septième en-
lant.

-Oh ! alors, je vais conmneneer
par celui-là. La prime m'aidera à
élever les autres.

Le cours de natation.
-Tenez, mon jeune ami, si vous

voulez apprendre à nager, vous n'avez
qu'à regarder attentivement un pois-
son dans l'eau... et à imiter tous ses
mouvements.


